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Réussite scolaire

La Ville, la Communauté d’agglomération et 
l’Université Paris 13 s’unissent pour ouvrir 
un pôle universitaire (licences et mastères) à 
Argenteuil en novembre 2011.

F in 2011, Argenteuil accueillera un pôle de l’Uni-
versité Paris 13, en Centre-Ville, à l’emplacement 
de l’ancien commissariat de police. Pourquoi 

s’intéresser à l’enseignement supérieur ? La réponse est 
simple et résulte d’une étude qui, menée depuis 35 ans, 
aboutit toujours au même résultat : plus une jeune 
femme ou un jeune homme est formé et diplô-
mé, plus il a de chance d’avoir un emploi. 

L’accès à la formation supérieure relève, bien sûr, des 
résultats scolaires. C’est pour ça que nous nous in-
vestissons dans la réussite scolaire de tous les 
enfants d’Argenteuil. Nous en reparlerons au début 
de l’année 2011 sur la base de propositions concrètes. 

Une fois les résultats scolaires acquis, les obstacles à 
l’accès aux études sont nombreux : l’argent, l’éloi-
gnement, les places disponibles, l’idée même que l’on 
puisse suivre des études… Enfant d’une famille où je 
fus le premier à obtenir mon bacca-
lauréat et à suivre des études supé-
rieures, loin de chez moi, je mesure, 
dans mon parcours personnel, ces 

2011 : l’université à Argenteuil
obstacles intolérables et l’énergie qu’il faut pour les sur-
monter. C’est pourquoi, avec Fabien Bénédic, Adjoint 
au Maire chargé de l’éducation, nous nous sommes mis 
au travail, juste après notre élection, pour enrichir 
et diversifi er l’offre de formation supérieure à 
Argenteuil et favoriser la poursuite d’études 
des jeunes Argenteuillais. 

Nous avons donc créé le salon de l’enseignement 
supérieur qui accueille 1 500 lycéens chaque année 
depuis 2009. Le prochain aura lieu les 8 et 9 février 
2011. Nous avons favorisé la création d’une classe pré-
paratoire scientifi que qui a ouvert à la rentrée 2009 
au lycée Jean-Jaurès. Nous avons lancé, avec l’Univer-
sité de Cergy-Pontoise, une demande d’habilitation 
d’une licence professionnelle « mécatronique ». 
à la rentrée 2010, le dispositif « SOS rentrée » est 
venu en aide aux élèves « en panne » d’affectation pour 
la rentrée et le remboursement aux familles de la 
moitié de la carte Imagine’R, a facilité l’accès aux 
études supérieures hors du territoire d’Argenteuil de plus 
de 500 jeunes Argenteuillais.

L’implantation du nouveau pôle universitaire sera, en 
fait, le résultat de la convention signée 
par la Ville, l’Agglomération et l’Uni-
versité Paris 13. Cette convention 
nous permet de développer des 
formations universitaires en 
cohérence avec le tissus écono-

mique local et donne la priorité aux formations 
supérieures en apprentissage.

L’ensemble de nos actions poursuit un but : donner 
toutes leurs chances aux enfants d’Argenteuil. 
Je suis certain qu’ils s’en saisiront.

Votre maire, Philippe Doucet

L’ensemble de nos actions 
poursuit un but : donner 
toutes leurs chances aux 

enfants d’Argenteuil.

Philippe Doucet avec Jeannette Bougrab, actuelle ministre de la 
Jeunesse, venue à Argenteuil en tant que présidente de la HALDE.



Les diplômes post-bac 
que l’on peut préparer à Argenteuil

Savoirplus

En plus des nouvelles filières univer-
sitaires, il existe de nombreuses for-
mations post-bac dans les lycées et les 
établissements spécialisés de notre 
ville.

Les BTS et licences 
professionnelles
Le Garac, école nationale des pro-
fessions de l’automobile, propose 
des BTS, une formation supérieure 
BTS+1 et un diplôme d’ingénieur en 
maintenance et services automobile. 
à l’IUT d’Argenteuil, rattaché à 
l’Université de Cergy-Pontoise, il est 
possible de préparer des DUT et des li-
cences professionnelles. L’Institut de 
formation en soins infirmiers du 
centre hospitalier Victor-Dupouy dé-
bouche sur un diplôme d’état d’infir-
mier. Le lycée Jean-Jaurès propose 
une classe préparatoire scientifique, en 
coopération avec l’Université de Cer-
gy-Pontoise, ainsi que des BTS. L’Af-
fida, établissement privé, prépare à 
des BTS, tout comme les lycées publics  
Georges-Braque, Fernand-Léger 
et Romain-Rolland.

3 mastères et 2 licences 
à l’université
Le pôle universitaire argenteuillais 
proposera trois mastères (banque – as-
surance, économie et finances interna-
tionales, gestion des entreprises et des 
organisations), une licence (économie 
et gestion, parcours banque, finance, 
assurance), une licence professionnelle 
(mécanique, parcours conception et fa-
brication assistées par ordinateur).

Ludans               14-15 novembre 2010
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Un mini-campus verra le jour en 2011 à Argenteuil
L'ancien commissariat rénové accueillera 400 étudiants de l'université de Villetaneuse-Paris-XIII

A Argenteuil (Val-d'Oise), l'uni
versite remplace le commis
sanat Même si le heu était

desaffecte, le geste est symbolique
dans cette troisième ville d'Ile-de-
France, ou le candidat a l'élection
présidentielle de 2007, Nicolas
Sarkozy, avait lance « Vous en avez
marre de cette bande de racaille1;,
hem ? Eh bien, on va vous en débar
rasser »

C'est une rédemption par le
savoir que Philippe Doucet, le mai-
re socialiste du heu, et Jean-Loup
Salzmann, le président de Paris-
XIII, l'université voisine de Villeta-
neuse (Seine-Saint-Denis), veulent
proposer aux jeunes de la ville
Pour cela, ils leur offrent des forma-
tions universitaires a domicile

Mardi 16 novembre, a l'issue du
conseil municipal, les deux parties
doivent signer une convention pré-
voyant l'implantation à Argenteuil

de masters et de licences en écono-
mie, banque et assurance assures a
Villetaneuse

A ce jour, la ville ne comptait qua
siment pas d'enseignement supé-
rieur Alors que 15% de ses
105000 habitants ont de 15 a
24 ans, les études s'y arrêtaient sou-
vent aux portes du lycée Seules des
formations courtes (BTS et DUT),
un institut de formation aux soins
infirmiers, l'Ecole nationale des pro-
fessions de l'automobile et une tou-
te nouvelle classe préparatoire don-
naient l'idée a quelques-uns de s'en-
gager dans le supérieur

« Garder les jeunes talents »
A la rentrée 2011, ce sont 400 étu-

diants de Pans-XIU qui vont s'mstal
1er dans l'ex-commissanat renove
et les années suivantes, le mini
campus pourra en accueillir un mil-
lier «Je cherchais de l'espace»,

confie M Salzmann, qui a vu en
2009 ses effectifs croître de 7,5 % et
ne sait plus ou loger ses étudiants
M Doucet, lui, cherchait a offrir des
formations universitaires

Les deux hommes partagent
une idée «II faut donner toutes
leurs chances a la Seine Saint-Denis
etau Val-d'Oise de garder leurs ]eu
nés talents Parce qu'on a besoin
d'eux », martèlent-ils, forts de l'idée
que la jeunesse est un vrai capital
Surtout si elle est formée

A la tête de sa ville jeune, M Dou
cet pane beaucoup sur l'éducation
Avec son adjoint en charge de ce
portefeuille - un enseignant cher
cheur de Pans-XlII - ils travaillent a
l'ouverture sur la commune d une
annexe de la prestigieuse Ecole alsa-
cienne et investissent dans les
tableaux numériques pour quel
ques-unes des écoles pnmaires « II
faut offrir a chaque enfant des

conditions optimales d'études Tous
les jeunes que ;e rencontre qui ont
un diplôme s'en sortent Pour les
autres, c'est beaucoup plus diffici
le» rappelle celui qui a dû quitter
sa ville natale du Havre pour faire
ses études «Je suis parti D'autres
sont restes» ajoute le maire

Et pour faciliter le quotidien
d'étudiants issus de familles
modestes, ce sont essentiellement
des formations par alternance
qu'offre Pans-XIII «L'apprentissa-
ge est le meilleur passeport contre
les discriminations a l'embauche,
plaide M Salzmann Un patron qui
voit un jeune chaque jour l'embau-
che sans se préoccuper d'où il vient,
parce qu'il le connaît » Preuve que
ça ne marche pas si mal, Pans-XIII
s'est retrouvée classée 3' du pays
par le ministère, en matière d'inser-
tion de ses étudiants de master •

Maryline Baumard
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Les études supérieures en 
apprentissage
à la fois salariés et étudiants, ces jeunes 
partagent leur temps entre une entre-
prise et l’université. La rémunération, 
fixée dans le contrat de professionna-
lisation, est un pourcentage du Smic. 
Très prisées dans le milieu profession-
nel, les formations supérieures en ap-
prentissage facilitent l’accès à l’emploi, 
une fois les études achevées.

La reconstruction de l’hôpital commence
çaavance

Le directeur du centre hospitalier Victor-Dupouy 
est venu, à l’invitation du Maire, faire le point sur 
la reconstruction de l’hôpital, lors de la séance du 
16 novembre du Conseil municipal. à terme, nous 
disposerons d’un hôpital monobloc rassemblant les 
services de médecine, de chirurgie et d’obstérique. 
Voici la chronologie des travaux en cours :
• Septembre 2010 : déménagement des services 

situés dans les bâtiments à démolir (chirurgie vis-
cérale, chirurgie ambulatoire, consultations).

• Novembre 2010 : début des démolitions puis des 
travaux de terrassement (jusqu’en avril 2011).

• Mai 2011 : début des travaux de construction.
• Juillet 2012 : livraison du nouveau bâtiment.
• Août 2012 : phase d’essai du nouveau bâtiment.
• Octobre 2012 : mise en service.


